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LES RAYMONDISES
Notre ange de service, Raymond Jan, goûte aux plaisirs

terrestres et abuse des bonnes choses.

Courage, Messieurs!

Avez-vous
vu la couverture du dernier

Générations Plus? Cette photo est plus

éloquente que tout ce que l'on peut vous

expliquer. Ce tableau vous jette au visage toute la

détresse, toute l'angoisse et le désarroi qui attendent

le futur retraité. L'air totalement perdu du candidat

devant son nouveau chef et le doigt autoritaire

de la maîtresse des lieux rendent inutile tout
commentaire.

Si l'on vous explique en long et en large

comment vous y préparer, comment gérer ce

challenge inconnu, moi, j'aimerais simplement
revenir aux sources du problème.

C'est à la base qu'il faut traiter le problème. Et la

base, c'est notre enfance. Quelles sont les premières

phrases avec lesquelles nous apprenons à lire? Papa

fume la pipe - il a une belle moto - il regarde la télé

- Maman lange bébé - elle lave la tasse - elle va au

magasin.
Quels sont nos premiers jouets? Pour Luc, ce sera

un ballon et une console de jeux. Chloé sera tout de

suite mise dans le bain avec un minifer à repasser et

son bébé-mouilleur.
Nous grandissons avec ces bases. Pendant

une cinquantaine d'années, nous gravissons

l'échelle sociale et en fin de carrière, nous sommes

professeur, chef d'atelier ou directeur de banque.

Puis, le choc est très rude. Nous passons du

monde où nous disions, l'air sévère: «Oui, Messieurs,

dorénavant il en sera ainsi» au monde où nos cordes

vocales sont au repos au profit de nos oreilles

bercées par des «Mais combien de fois faudra-t-il te

dire que le linge de la vaisselle est à droite et celui

des mains à gauche!» ou par des «Passer l'aspirateur

ne veut pas dire se promener sur les grandes

surfaces, il faut aller dans les coins et sous les

meubles.» (Revoir couverture du dernier Générations

Plus).

Bref, le train de votre vie prend la tangente et il

vous faudra être très fort.
Alors, je vous transmets LA solution que je

pratique avec succès. Là, je m'adresse à ceux de ma

génération, celle d'avant-guerre, parce que je crois

que les plus jeunes ont compris.
Si vous vous y prenez mal, mais alors très mal,

pour vos tâches ménagères (laver votre t-shirt noir

avec le blanc, vous couper un doigt en même temps

que les patates, confondre sel et sucre), votre chère

«guide» finira bien par se lasser et conclura, en

soupirant, par un: «Laisse, Chouchou, je vais m'en

occuper...».
Alors, courage, Messieurs, l'espoir existe. Une

parfaite maladresse vous assurera enfin une retraite

de rêve.
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